
 

MEMOIRE DES MOTS COURANTS 
 

Application 1 : Essayez de trouver un synonyme pouvant remplacer les mots écrits en gras. 
 
« Cyril, où vas-tu si tôt le matin ? » me demanda ma tante avec malveillance ___________ 
/____________ Tante Alcidia, vieille fille surannée ____________ / ____________ chez qui je 
passais l’été, me brimait ___________ / ___________ et me morigénait___________ 
/____________ sans cesse depuis mon arrivée. 

Cette fois cependant je décidai de ne pas me laisser faire. « Me promener, ma tante, » lui 
répondis-je d’un ton sibyllin______________ / 

Le corps de ma tante était perclus ______________ / ______________ de rhumatismes, mais, sur 
les traits de son visage émacié ______________ / _____________, se lisait toujours ce caractère 
intraitable _____________ / _____________ qui faisait l’admiration de mes parents. 

« Ote-toi cette lubie ____________ / _____________ de la tête, mon neveu, me dit-elle, tu es ici 
pour réviser, et puis j’ai besoin de toi». 

« Nous verrons cela à mon retour, ma tante. » fis-je d’un air guilleret ______________ / 
______________ , et puis, magnanime _____________ / _____________ , j’ajoutai : 

« En rentrant, je vous ferai la lecture. » 

Je me laissai glisser sur la rampe du grand escalier et me ruais déjà vers la porte d’entrée quand 
soudain je butai dans un homme râblé____________ / _____________. « Remontez 
promptement auprès de votre tante. » m’ordonna l’olibrius ____________ / ____________ en 
m’attrapant par le bras. 

« Qui êtes-vous et comment osez-vous me toucher ? » m’écriai-je avec véhémence 
_____________ / ______________ en me dégageant. 

« Gaston Poulenc, votre nouveau précepteur, jeune homme. » ricana l’homme, sardonique 
____________ / ___________ ; et puis il s’inclina devant moi de façon grotesque. 

Je luttai un instant contre cet archétype _____________ / ____________ de bourreau d’enfant, 
mais très vite convaincu que vouloir passer en force avait été présomptueux _____________ 
/____________ de ma part, je m’effondrai sur la dernière marche de l’escalier, spolié 
______________ / _______________ en une seconde de mes belles vacances en Touraine. 

 

Réponses possibles :  
 

Malveillance : animosité, méchanceté, hostilité  

Suranné : démodé, désuet, vieillot  

Brimer : rudoyer, chahuter, humilier  

Morigéner : réprimander, sermonner, gronder 

Sibyllin : énigmatique, mystérieux, obscur, incompréhensible, confus  

Perclus : impotent, paralysé, ankylosé, engourdi   

Émacié : amaigri, décharné  

Intraitable : inflexible, intransigeant, inébranlable  

Lubie : fantaisie, caprice, extravagance  

Guilleret : joyeux, jovial, badin, enjoué, radieux   

Magnanime : généreux, indulgent, bienveillant  

Râblé : trapu, costaud   

Olibrius : excentrique, zigoto,  hâbleur, fanfaron  



 

Véhémence : emportement, exaltation, vivacité, fougue    

Sardonique : démoniaque, malicieux, narquois  

Archétype : modèle, prototype, original  

Présomptueux : suffisant, arrogant, prétentieux    

Spolier : déposséder, dépouiller, confisquer  

 

Application 2 : 
Essayez de trouver des antonymes pour chacun des mots suivants. 
 

Malveillance : bienveillance, sympathie, humanité 
Suranné : actuelle, moderne  
Brimer : dorloter 
Morigéner : complimenter, féliciter, louanger 
Sibyllin : clair, distinct, lumineux 
Perclus : valide, alerte, ingambe 
Émacié : gras, joufflu 
Intraitable : accommodant, conciliant, arrangeant 
Lubie : constance 
Guilleret : lugubre, sérieux, triste 
Magnanime : avare, égoïste 
Râblé : élancé, fin, mince 
Olibrius : homme raisonnable, sage 
Véhémence :   inertie, placidité, calme  
Sardonique : divin, angélique  
Archétype : copie 
Présomptueux : affable, courtois, modeste 
Spolier : attribuer, restituer, rendre 
 
Application 3 : Complétez les expressions suivantes. 
 

Main de fer dans un gant de velours 
Comme les cinq doigts de la main 
J’en mettrai ma main à couper 
Tu n’y vas pas de main morte 
Mettre la main à la pâte 
En toucher un mot 
Ne pas toucher à un cheveu de sa mère 
Ne plus toucher terre 
 

Application 4   : Retrouvez les proverbes suivants. 
 

Entre l’arbre et l’écorce il ne faut pas mettre le doigt 
Les jours se suivent et ne se ressemblent pas 
Il faut battre le fer pendant qu’il est chaud 
La pluie du matin réjouit les pèlerins 
Il vaut mieux avoir affaire à Dieu qu’à ses saints 
A bon chat, bon rat 
Noël au balcon, Pâques au tison 
Faute de grives, on mange des merles 
Les petits ruisseaux font les grandes rivières 
 


